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Organisation requérante: Association Aquaverde 

Adresse: ℅ Conser, 11 Bvd James Fazy, 1201 Genève Suisse 

Tel: +41 79 299 49.49 
Personne de contact: Thomas Pizer 

L’association Aquaverde est une association à but non-lucratif fondée en 2002 dont le siège est 
à Genève. 

Elle a pour but de promouvoir et de soutenir toute initiative visant à apporter une dimension 
nouvelle de l’interaction entre l’homme et l’environnement dans la perspective du 
développement durable et de la dignité des peuples, pour la sauvegarde de la vie humaine sur 
la planète. 

L’association investit ses efforts dans la sauvegarde de la forêt Amazonienne, ce trésor de 
biodiversité qui demeure l’une de pièces maîtresses de la régulation climatique planétaire et 
constitue avec son fleuve l’Amazone, ses centaines d’affluents et ses sources, le quart des 
réserves d’eau douce potable de la planète. 

L’association soutient des projets alliant la reforestation à une économie de développement 
durable pour les populations autochtones en proposant des alternatives économiques et 
sociales à la destruction de la forêt. 

Partenaire local: Centre des plantes médicinales Olawatawa 

Adresse: Ligne 09 Aldeia Paiter Terres autochtone Sete de Setembro 
CODE POSTAL: 76 960-970 
CNPJ: 31.953.471 / 0001-48 
Ville: Cacoal, Rondônia, Brésil 
Téléphone: +55 69 992313024 
E-mail:  olawatawa2016@hotmail.com 
Responsable du projet: Naraiamat Suruí 
RG: 1 327 032 SSP / RO 
CPF: 980.624.762-00 
E-mail du chef de projet: naraiamat@hotmail.com 
Téléphone de la personne en charge du projet: +55 69 992313034 
Skype du chef de projet: Narayamat Suruí 
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L’organisation a été créée le 16/10/2018 au bureau de l'état civil.  

Le Centre Olawatawa a pour mission de sauver et de préserver les savoirs traditionnels sur les 
plantes médicinales et de promouvoir également la garantie de la biodiversité pour la défense 
de notre territoire. 

Depuis 2016, le Centre Olawatawah mène certaines activités, telles que: construction d’une 
maloca ( hutte de réunion traditionnel), agrandir la superficie du Centre et collecter des plantes 
médicinales dans la forêt et les planter dans la zone du Centre Olawatawa.  
Depuis 2019, il a également lancé un projet de reforestation avec des espèces endémiques, 
servant au ré-enrichissement de la biodiversité.  
En 2021, le centre poursuit son projet de reforestation et de plantation de plantes médicinales. 

Brève description de la région et du contexte actuel dans lequel le projet sera développé, 
en tenant compte des enjeux environnementaux (bassin hydrographique, biodiversité) et 
sociaux 

Depuis le premier contact officiel, en 1969, le rapprochement avec les non-indigènes a entraîné 
de profonds changements sociaux dans le peuple  Paiter Surui. Ceux-ci n'ont cependant pas 
réduit leur caractère de guerriers, ce qui a motivé la lutte de ce peuple pour la reconnaissance 
et l'intégrité de son territoire. Tout au long de l'histoire, ce peuple a été terriblement menacé 
par la violence du Polonoroeste, la corruption et l'omission des agences gouvernementales, 
l'invasion de résidents illégaux et l'incidence des sociétés forestières et des sociétés minières. 
Les Suruí de Rondônia s'appellent eux-mêmes PAITER, ce qui signifie «de vraies personnes, 
nous-mêmes». Ils parlent une langue du groupe Tupi et de la famille linguistique Mondé. 

Malgré les pressions qu'ils subissent de la part des non-Indiens, qui ont contribué à plusieurs 
changements dans le groupe, le peuple Paiter Surui conserve encore une grande partie de ses 
traditions, tant en ce qui concerne la culture matérielle que les aspects cosmologiques, tous 
deux liés à la culture d'autres groupes Tupi Mondé. . 

La terre indigène Sete de Setembro, où vivent les Paiter Surui, est située dans une région 
frontalière, au nord de la commune de Cacoal (état de Rondônia) jusqu'à la commune 
d'Aripuanã (état du Mato Grosso). La zone est accessible depuis Cacoal, par les routes (lignes) 
d'accès 7, 8, 9, 10, 11, 12 et 14 et 15 en raison du fait que les villages sont répartis le long des 
limites du territoire, à la fois pour des raisons de protection de celui-ci et de sécurité ainsi que la 
récupération des anciennes fermes abandonnées par les envahisseurs qui s’étaient installés 
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dans la région dans les années 70 et 80 et ont été chassés lors de la récupération du territoire 
en 1983. 

La terre indigène de Sete de Setembro est traversée par le bassin de la rivière Branco, un 
affluent de la rivière Roosevelt et qui se forme à la jonction des rivières Sete de Setembro et 
Fortuninha. Les principaux affluents de la rivière Branco qui drainent la région sont Ribeirão 
Grande, la rivière Fortuninha et Fortuna, sur la rive droite. Sur la rive gauche, il y a les rivières 
Igapó (son nom Paiter), la rivière São Gabriel et d'autres sans nom dans une carte 
topographique IBGE. 

Outre la proximité de la ville (Cacoal est située à 40 km) et l’adaptation aux standards des 
colons, la Funai ( ministère des affaires indigène) a été responsable de l'introduction d'un 
régime alimentaire à base de riz, de haricots et de sucre, générant pour le peuple Paiter Surui 
une nouvelle façon de planter et de nouvelles coutumes avec des horaires programmés 
concernant les activités alimentaires, les loisirs et la plantation. Il n’est resté que peu de temps 
pour chasser, pêcher et organiser des fêtes traditionnelles. Le peuple Paiter Surui, en mauvaise 
santé, a cherché de l'aide dans les hôpitaux de Cacoal et de Casa do Índio à Riozinho. Avec 
cette situation défavorable, il était facile de se livrer à l'attrait des bûcherons et des 
fonctionnaires corrompus. 

Ainsi, cette insertion d'une partie du peuple Paiter Surui dans des accords avec les exploitants 
forestiers peut être comprise comme une réponse désespérée de la tribu face au manque de 
ressources - principalement en raison de l'absence de politiques publiques garantissant leur 
qualité de vie et l'intégrité des leur territoire - pour faire face aux impasses posées par cette 
situation de frontière culturelle, qui a généré un état d'anomie dans la société Paiter Surui. 
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Dans la seconde moitié des années 90, il y avait aussi l'incidence de l'activité d'extraction d'or 
sur la terre indigèneI Sete de Setembro. Cependant, comme il y avait peu d'or à extraire, il n'a 
pas fallu longtemps pour qu'il perde de sa vigueur - contrairement à ce qui se passe chez les 
voisins de Cinta-Larga, qui souffrent grandement de la violence et de l'anomie sociale résultant 
de l'extraction de diamants sur leurs terres. 

Actuellement, les sources de revenus du village Linha 9 sont basées sur les produits tels que 
noix du Brésil, bananes et café. Les jardins fournissent aux familles de la nourriture de 
subsistance. 

Objectif général: 
Promouvoir la récupération de la forêt dans les zones dégradées avec un projet de reforestation 
sous la responsabilité du Centre de plantes médicinales Olawatawa dans l’aldeia Linha 9 du 
territoire indigène de Sete de Setembro, afin de contribuer à l'atténuation des effets des gaz à 
effet de serre sur le climat mondial et à conserver les ressources en eau dont bénéficie le 
territoire indigène et la zone environnante. 

Objectifs spécifiques 2022: 
- Reforestation de 16’550 arbres dans 3 aldeias et construction d’une nouvelle pépinière dans 

l’aldeia Linha 14. 

• Centre Olawatawa : 
- produire des pousses de plantes médicinales dans la pépinière du centre (financé par le 
projet de reforestation). 56 espèces y sont actuellement cultivées. 
- Plantation de 9650 arbres dans les zones de reforestation de Linha 9 

Aldeia Linha 14 :  

- Construction d'une pépinière de 7x8 mètres et plantation de 3700 pousses d’arbres 

(açai, copaiba, cupaçu, orange, ipe, caju, angerlin, jatoba, noix du brésil, acajou). 

 

Aldeia PANÃH : 

- Plantation de 3200 pousses d’arbres (castanha, babaçu, Acajou, cedro, jatoba, laranja, 

caju, copaiba, caju, açai). 

Justification du projet 
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Ce projet cherchera à renforcer notre culture traditionnelle, en apportant des connaissances à 
notre communauté pour revenir à l'utilisation des plantes médicinales traditionnelles. Avec cela, 
il y aura une diminution de l'utilisation des médicaments allopathiques qui sont largement 
utilisés par notre communauté. Souvent, les habitants du village utilisent des médicaments de la 
pharmacie sans savoir ce qu'ils prennent. Cela finit par être très préjudiciable à la santé de notre 
peuple. Avec ce projet, la solution pourra venir apporter des bénéfices à notre communauté et 
aussi à notre village précisément parce que la communauté en bénéficiera. Juste après le 
contact, notre culture a été soumise à beaucoup de pression et c'est pourquoi nous avons 
perdu beaucoup de connaissances et d'utilisations des pratiques culturelles traditionnelles. 
Aujourd'hui, nous dépendons beaucoup des matériaux de la société non indigène et c'est 
pourquoi nous voulons au moins réduire l'utilisation de médicaments allopathiques en utilisant 
davantage nos remèdes traditionnels, ce qui renforcera notre identité culturelle. 

Avenir 

Les bénéfices apportés par le projet doivent perdurer après son achèvement et c'est ce à quoi 
la communauté s'attend en continuant à valoriser les activités de médecine traditionnelle et à 
plus long terme d’arbres donnant fruits et graines. Dans la mesure du possible après la fin de ce 
projet, les participants directs à sa mise en œuvre chercheront à maintenir ce qui a été réalisé 
avec le projet et à étendre la diversité des médicaments à d'autres villages et pour que plus de 
gens soient intéressés par le travail de préservation. 

La communauté sera en meilleure santé tandis que la médecine traditionnelle Surui sera 
protégée de l'oubli.  
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